
A PROPOS DU C. E. P. E. 
Les examens à Genève R DOTTRENS 

les écoles primaires genevoises ne connaissent pas le régime des 
examens ~ Une ou deux fois l · an, le corps inspectoral organise ce que 
nous appelons des "épreuves générales "d' après la technique que j ' a
vais mise au point en 1949 lorsque à titre d information objective . 
nous avons amorcé un travail d orientation scolaire demeuré hélas 
sans lendemain . 

Voici brièvement èxposé ce dont il s ' agit 

1 un ou deux inspecLeurs mettent sur bled 
le travail qu i sera demandé aux élèves dans 
la branche cho1s1e compte tenu de la portion 
du plan d ' études qui aur a été pa1 cou1 ue au mo 
ment pr évu pou1 1 épreuve en que s Li on 

2 Parfois le prciJ eL est ~ essayé ~ dans 
trois ou quatre classes . la discrétion des 
maH1·es ét.ant assu r ée cas échéant: vu le s ré
sulLats obtenus . cerLa1nes questi ons sunt. a 
mendée.s ou p1·ésenLées aut.1 ement ca1· on a pu 
constaLe1 que la foi mulat. jun ou le vo.,abu lai · 
1·e éLaient in compris ou donnaient 1 ieu à con 
fusion , voire . qu · une nuL1on demandée ne fi 
~ura lL pas au prugr amme 

3 Au juur- chol s 1. Lou\.es l es (, lasses du 
deg1· é inLél'e::.sé fonL ceLt.e ép1·euve se1un di..s 
lndi (,at lons p1·éc i ses données sous pp 1erm.é 
aux 1nst1t.uteurs pils qu1 doivent. tit,1·e ou -· 
vert s à l a vue des é l èves 

Actue llement . . on pJO(, ède à un échange de 
malt.res de ~ lasse à classe pour eenrorcer· la 
sécurit d du uont.1ole Pe1~onne1 l emen t je ne 
l al jarnai:; tall. voyani. à ce syst.ème plus 
d · inconvénient que d avantages e t, l e l.onsldé·· 
rant comme blessant à 1 endro it, du corps en
seignan t 

4 Les sur veillants cor r igent d ' après un 
ùarëme d estimation mis au point, pal' les ins
pecteurs s ur le vu d une centalne de Lravaux 
d élèves 

Ces t. 01 rect1ons sont, 1evues pa1· les titu
l a ires de Llasses lorsqu 11 y a eu échange 

on a1TlVe arn:;1 pou1 chaque enran\. à un 
Lota! X de pu1nl& 

5 La conve1 s ion de ces poinLs en note 
scu l a11e se lon notre échelle de 6 à \se rait 
en tenant, comptb des résultats ob tenu s par 
la tot,a!it;é des élèves e l. ordonnés des me1 l -· 
leur s aux p1us mauvais . 

A Genève (,e la représen t.e env 11 on 2000 
Lravaux Le bar~me de notation est. donc ét.a
bl l APRES la correction de tous l es t 1avaux 

ce qui pe1 met, de tenir compte de la dlft iculté 
ou de la . taci11Lé des questions pos ~es. 

on ne comprend pas en effet . eL on ne sau-
1 ait, .admet.t.re qu a Pl'iorl. un nombre X de fau 
tes dans une dic Lée enLralne l ' att,r1butlon de 
la noLe zé1 o alors qu on ne possède aucun r en · 
seignement. valabl e s u1· la d11f1(,uu.é 1 éel1e du 
text.e 

un tel système éllmlne donc le rac t,eur 
per·s unnel du malt1·e et. le tactem " JUl y ~ 
C eol sui 1 e nsemb l e de ses (,amar·ades qUb cha· · 
que enfant est: jugé et. qu ' 11 prend la place 
qui es l, vériLablement la sienne 

Puur donne1 aux élèves et, à l eurs pa1ents 
un rense ignement p1us parlant en(,ore il est 
taclle . au lleu d "att.rlbuer une note de don
ner un "1·ang sui lOO "en L1a1tan 1, s Lat1 s l; l 
quement l e::; résultat.s obtenus 

Quant. à 1 appf'éc 1at 1011 de la 1e -- t.u1 e Je 
me suis Loujours blen t.1ouvé comme inHpe~ teur 
de la mise au point d une t ec hniqu e qu ' i l esL 
aisé à chacun de préc i se1 pour son p1 0Plb comp
te 

a i Tous le s enfan ts lisent l e mbmc t.ext. e 
l es pt·écauUons éLanL pl"ise::; pou1· que 11::s v&
marades ne puissent enLendre le lecteur vu con
na1 LL"e le texte 

b ) Tous leÏS e n! an\: s li sent. pendant l e mu
me Lemps une deux ou t roi s minutes 

" 1 Pendant. la l el. t.m e l examinai eu1 note 
avec d1 :; ~ ré tlun l es faut. es ou er1eu1 s de l e L
t,ure quelles qu e lles s u 1e11t 

d ) La le ctu1·e at.hevée 1 examinateur dis
pose de deux valeu1 s l e Lota! des mot s lus . 
l e total de s rauLes ~omm1ses , le quoLi enL 
~bLenu en divi sant l e pr emier par l e sec ond 
donne Le qu on peut. cons ldé1·er comme un ~ indi 
ce de qua11 Lé de l a l ecture n qu · 11 es t. facile 
de trans!ormer en noLe d après un barème adé
quat. . A ce moment un peut Lenir compt e enco
l' b s oit. de la qua11 Lé part, 1~ ulièr e d une l evt u-
1•c exp1 es:; 1 ve sui 1. du déf aul: d une l ecture 
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exagérément lente •. _ ,, ... cl·atlon pe1:son_neue . t~t.1g\le ,. inattention 
etc avec cet· aut1·e avantage poui· l ; examl -

Mals , là B~core sont éliminés bien des 
facteurs pertut~ ants : textes de dlfflcultés 
d 1rrérentes , temps de l ecture inégaux , appré-

nateur de pouvoir jusLlfler la note qu ' il 
attribue e t qui résulte de valeurs mesurables 
et mesurées et non plus d =une appréciation 
toute sub j ective 

J ' ' I 

Volcl le tableau de ces quotients aux dlfférenLs ages • 

7 ans 8 ans 9 ans 10 ans 11 ans 12 ans 

TRES BIEN 20 30 40 50 60 70 

BIEN 10 20 30 30 35 40 

ASSEZ BIEN 8 10 lO 20 25 30 

PASSABLE 4 5 5 10 15 20 

INSUF'F'ISA!IT 3 4 4 8 10 15 

MAL 6 8 ·' 10 

R. DO'I'.IDENS 

A P· P E L 

Le Bureau d ' Etudes-Technlqu es-Aud lo-V ls uelles commun que cet appel urgent à d i ve r s détent eu r s 
de magnétophones Inscr i ts dans ses f ichiers ma l s qu i n ' ont pas donné de ren se i gnements s uff i sant s 
pour pe rmettre de les toucher , ou de leur fa ire des propos i tions de correspondan ~e so nore~ 

Les camarades dont les noms su ive nt so nt don c Ins tamment pri és de r empl I r le quest i onna i re 
échange sono re paru dans ! ' Educateur de Ju ; n 59 ou de précl:;er t out au mo ! ns leur adre sse , l a ma r
que et l es caractér !st l que s de l ' appare il qu • 1 1 ~ dét i ennent , a 1ns 1 que le n iveau de l a cias se qu ' 
I ls d i ri gent . 

Le BULLETIN d ' OCTOBRE 1959 de not r e équ i pe a été envoyé au plus grand nombre d ' adhérents po s ~ 

s lble . Ceux qu i ne l ' aura ient pas reçu s ont . Invités à en fa t r·e la deman de à DUFOUR aux MARA IS pa r 
BEAUVAIS . qu i se fera un pla is i r de leu r ad r e sser gr at : s 11 cont l ent le catalogue de nos bandes 
s onores clrcul ante s 

Cet appel concer ne 

ALGLAVE ( Tarn ). ALLARY { Moselle ) Ecole d " Ar~y our Aube ( Aube 

IMP Mimi zan ( Landes ) BRUGES { Pd C ) CACHERAT ( fi o r d ) CHAPUIS 

(Aube ) DELOCHE ( A. M) DUFRESNE Somme) FACK (M osell e ) FERRU 

FR Ali COIS ( Al 11 er ) GALLERllE { S & 0 ) GALMAHT Somme ) GARH 1 ER 

AMIDA ( Tun is ie LECAS { Se ine RIGOBERT ( S & 0 ) RIMAZ ( Ai n 

THOMAS ( C d N) VELTZ ( Mo s elle VERDAGUER Cal vado s ) VIRARD 

AUGER ( Yonne ) BOii 

? ) CLEMENT Mar ne 

Aube) 

DAOUST 

Deux Sèvres FLAMENT (P d C) 

S & 0 GIAUFFREST ( Se : ne ) 

RIVEZ Ai n) TESSOll ( 2 Sèv1 e s ) 

Jura ) BOU AMARA ( Tun isi e ) 

Nous rappelons que notre serv i ce d ' échanges son or es a réuss i depu is la r entrée 1959 qua r an 
te hu i t MI SES Eli RAPPORT , ce . qu i rep r és ente 96 c lasses prat ( quant l a co r res pbndanc e s ono.e d"é 

cole à école , 

R. D. 
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